
t';.:,.M : Finalement, comment êtes', 1, ;:voius venu au yoga ?
GE ; ( 'est auioufd'hui une longue his

toire.Je suis né en Belglque en 1912
d'un père, l\,4èurice Blitz, diamantai

. re juif et d'!ne mère très catho
:,: i,.,]!que ;mes parents s'entendaient à
r: t::.merveil lg nous avions, à ûra nais-

sance, à nous trois,38 ans, mais
j 'avais du mal, personnellement, à

::. . lrle situer Comme tous les enfants
r,..1: .91 lrt u6o, je me posais plein de

questions sans trouver de reponses.
Tout a commence avec des lectures,

. : i 'ai. d'abord lu, '  La vie de
, lamakrisna et de Vivekananda " de

Krisnamurti à travers un
correspondait parfaitement à

un lieu d'accueil. Cela a été une
expérience dure. Je ne l 'aijamais dit
à personne, mais lorsqu'i l a fallu
créer, dans l 'urgence, Je premier
Club Méditerranée à Alcuidija aux
Baléares, j 'ai repensé à ce câmp et
je m'en suis largement inspiré.
Comme ce plan a été uti l isé pour
d'autres Club l\4éd, même si, dès
1952, les tentes ont été remplacées
par oes cases. comme rous les
camp5 de vacance5 concurrents
nous ont copiét on peut dire que
presque tous les " vil lages ' de
vacances du monde sont aujour-
d'hui inspirés d'un camp de prison-
nrels !
En 1949, nous sortions de la
guerre et des privations, j'ava is
déjà découved le yoga. etje
rêvais de passer une par-
tie de l 'année en lnde
pour me former
J'avais une famil le,
quatre enfants. Je
cherchais un moyen
de gagner ma vie. J'ai
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la guerre, vers 1948, j 'aj

donc organisé ce premier
camp de vacances aux
Baléares avec des tentes que l'ar
mée américaine. f idée du Club
consistail à réunir liberté, conviviali
té et à permettre Ia prôtique de
nombaeux sports et, bien sûr, du
yoga. comme en plus, le clùb étail
ûès bon marché, son succès tut
immense. Le Club prenait le contre
pied de tout ce qui l imilait et
contraignait nos vies de citadins. pas
de télévision, de radio, de journaux,
pas de murs et pas d'argent puisque
presque tout était gratuit et Ie reste
se payait avec des perles en plas
tique de couleur que l'on remettait
aux membres. PartiI tout quittef,

pistes. Plus tard, juste

:':- .eqùêje cherchais, j'ai donc partici
'i::.pé àûx rencontres de Saanen en

r,:,,:ul::e ::li r.:,T:':: l::'"^""::ii::, :è lUi; nous àVons eu un excellent
;:,.rapp_art, j'ai rapidement fait partie

Ronûain Rollônd, cela m'â ébloui, je
me suis donc particulièrement inté-
ressé à l'avaita vedanta et j'ai ainsi
obtgu les première réporises et les

, est dilîicile de parler de
tus sans mentionner Ie Club

is effectivement le créateuf
et j'en suis fier, même si je
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par Iqathieu

En janvier 1988, j'ai interrogé te I'a
Gérad Blitz (1912-1990), fonda- deux

teur du CIub Méditerranée, secré- ses lil
taire de I'Union Européenne de appo)

Yoga, créateur, dès 1973, des ne pa
Rencontres de Zinal, moine boud- il y a

dhiste et professew de yoga geanj
formé par Krisnamacharya, settel

ranger les so!l iers
cirés, ne plus ouvfir un
journal, tout laisser et
devenir un âutre et
vivre, face au soleil, à
la meL au vent...  I 'an-
tidote parfait de notre
civi l isation. Le club a
connu une notoriété
mondiale. La presse Iuj

a consacré de nombreux articles,
particulièrement aux USA. Les socio-
logues et les loLirnalistes considé-
raient le Club comme l 'un des signes
d'une véritable révolut;on dans les
rapports humains. En cela nous
avons précédé mai68 I Un mélange
d'anafchie, de créativité et de libéra-
tion des mceurs. Les comédiens du
Splendld érig-"nt le club en m!'the à
travers leur spectacle "Coqui ages
et crustacés adapté en 1978 au
cinéma sous le titre Les Bronzés. Ce
succès m'a accapalé durant douze
ans. J'avais fait  cela pour pouvoir
continuer ma recherche spir i tuel le,
mais à ce niveau cela fut un échec.
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